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Fraternité dans la Bible, introduction

Les premiers chapitres de la Genèse
« racontent une saga familiale sur
quatre générations, mettant en
scène époux, parents, enfants, frères
et sœurs, etc… ». In A. Wanin, Le
défi de la fraternité, La fraternité
projet éthique, histoire de frères
dans la Genèse, p 189-217



Les psaumes nous chantent le bonheur de la fraternité, Ps 133 
(132), il fait partie des 15 psaumes dits cantiques des Montées :

Oui, il est bon, il est doux pour des frères 
* de vivre ensemble et d'être unis !
On dirait un baume précieux, un parfum sur la tête, 
+ qui descend sur la barbe, la barbe d'Aaron,
* qui descend sur le bord de son vêtement. 
On dirait la rosée de l'Hermon 
* qui descend sur les collines de Sion.
C'est là que le Seigneur envoie la bénédiction, 
* la vie pour toujours.



I. Dans la première Alliance

I.1 La première fratrie Gn 4,1-16: Abel et Caïn – la coexistence comme violence

« Ce récit est rendu particulièrement significatif par sa place, par sa situation de premier 
récit de meurtre ; de premier fratricide au sein de la première fratrie qui désigne un 
premier fils aîné et un premier cadet dans une première génération issue de premiers 
parents. »
Pierre GIBERT, L’espérance de Caïn, la violence dans la Bible, Paris, Bayard,2002, p.30



CAÏN
acquis ou jalousie

ABEL
buée ou vanité

Ainé, unique Frère imposé

Offrande fruits de la terre Prémices du bétail

Non acceptation de l’offrande  : envie et jalousie

Dieu : vaincre le péché tapi à la porte de ton cœur. 
Être  plus fort que sa colère

Meurtre du frère

Le philosophe Paul Ricoeur, souligne 
que « le meurtre d’Abel… fait de la 
fraternité elle-même un projet éthique 
et non une simple donnée de la 
nature ».  Paul Ricoeur, in « le paradigme de la traduction », 

Esprit, juin 1999, p 8-19 ici p. 13





I.2 Jacob et Esaü – Gn 27- envie, désir de vengeance, apaisement, réconciliation

Relation parentale mal ajustée

- Jacob rachète à Esaü, pour un bol de 
lentilles, son "droit d'aînesse" (en hébreu : 
"bekorah") 

- Puis Jacob, par ruse et tromperie, 
usurpe la bénédiction (en hébreu : 
"berakhah") que le vieil Isaac aveugle, 
voulait et croyait, donner à Esaü. Gn 27



Retrouvailles des deux frères

Après 20 ans de séparation

Esaü Jacob

Mon seigneur Mon frère

Fraternité reconstruite

Distance nécessaire

Retrouvailles à la mort du père



I.3 Joseph : la lente construction de la fraternité - offense, 
pardon –réconciliation – Gn 37-47

Une fratrie complexe. Douze frères et des sœurs, Un père, 4 mères

Joseph est un piège pour la jalousie de ses frères.

- Il rapporte au Père les méfaits de ses frères. Gn 37, 2

- Jacob le préfère aux autres et lui offre une très belle 

tunique.

- Il raconte deux songes : 

les gerbes de ses frères se prosternent devant la sienne. 

Le soleil, la lune et onze étoiles se prosternaient devant 

lui (son père, sa mère, ses frères) Gn 37, 5-11. Son père 

le gronde mais garde en mémoire ces rêves, et le texte 

nous dit que ses frères le jalousèrent. 



André Wénin tient les propos suivants

« Pour inventer la fraternité, il était

nécessaire de conjurer aussi cette forme de

malédiction par laquelle le devenir d’une

génération était compromis dès le départ

par un passif résultant des maladresses et

des erreurs des générations précédentes ».
Op.cit. p 204

Pour que naisse une véritable fraternité, les frères ont dû dépasser ces rivalités et ceci 
dans la souffrance. C’est Joseph qui les a poussés dans cette démarche. Ce récit est plein 
d’espérance, un avenir est toujours possible, la fatalité n’existe pas. Il a fallu du temps 
pour que se mette en place la fraternité et que celle-ci n’est jamais acquise qu’elle soit 
dans la chair ou spirituelle.



II. Dans la seconde Alliance

II.1 La fraternité au-delà des liens du sang

II.2  La fraternité par la foi est d’ordre spirituelle

Sont frères :  - les disciples du Seigneur
- ceux qui sont unis au Seigneur et grâce à l’écoute de la Parole
- le frère est l’autre comme sujet d’agapè

Le frère est l’offenseur pardonné et Jésus va en insister sur la correction fraternelle

- Le frère est le prochain que l’on aide sans le juger

- le frère est celui qui a le même Père que le Christ premier né

- La polémique entre Jésus et ses compatriotes, nous montre que la fraternité va au-delà 

d’Israël. Donc au-delà de son peuple.



Parmi les disciples et les proches de Jésus la fraternité familiale n’est pas exclue :

Mais la fraternité familiale peut être aussi un frein, 

Jésus ouvre à une fraternité universelle au-delà de la communauté chrétienne



II.3 La fraternité dans les premières communautés chrétiennes

1 Th: « ...frères aimés de Dieu... » (1,4)  Nom donné aux chrétiens issus du paganisme

aucun emploi pré-chrétien d’«adelphotes»

La 1ère Épître de Pierre  

2,17    Bible de Jérusalem « aimez vos frères », 

le texte grec « aimez la fraternité » « adelphotes », 

c'est-à-dire non pas le sentiment fraternel, ni la vertu morale, mais la communauté 
des frères. 

5,9 : « c'est le même genre de souffrances que la communauté des frères 
(littéralement : la fraternité), répandue dans le monde, supporte... » 



P. Michel Dujarier. « le mot fraternité est le nom propre de l’Eglise ».

le Christ-frère

Le titre de Frère a été donné « au Fils de Dieu notre Sauveur dès

les origines de l’Eglise ».

Latin fraternité      2 réalités

grec adelphotes Philadelphia 

adelphos — frère  désigne littéralement 
le lien vital unissant des frères ou des 
sœurs nés du même sein maternel

Amour fraternel

Utilisé par les premiers chrétiens
pour la communauté

amour fraternel ; il désigne l'amour que 
l'on a envers un frère ou une sœur.

cette philadelphia découle de l'adelphotès ; en effet, c'est parce que les chrétiens 
sont frères et sœurs du Christ qu'ils doivent pratiquer entre eux l'amour fraternel.



En quoi notre fraternité s’origine-t-elle dans le Christ ?

Eph 1,3-5 « il nous a choisi avant la fondation du monde… il nous a prédestinés à être 
pour lui des fils adoptifs par Jésus-Christ ».

Nous sommes fils dans le Fils, nous pouvons lire en Rm 8, 14-17

La fraternité du Fils avec l’humanité va se jouer à deux niveaux :

par son incarnation

Par notre baptême :



saint Paul  aux chrétiens de Rome que, depuis leur baptême, 
ils sont « les cohéritiers du Christ » (Rm 8, 17). 

"Fraternité" et "Église locale" sont synonymes pour St Irénée.

une lettre anonyme datant de 230 et venant de Syrie ou 
d’Égypte. Elle demande à ceux qui ont le charisme de la 
parole de l'exercer "pour l'édification de la 'Fraternité dans 
le Christ' ". Un peu plus loin, la lettre conseille de s'occuper 
avec soin des malades car, écrit-elle : "C'est une chose 
bonne et utile à la 'Fraternité dans le Christ' de visiter les 
démoniaques et de prier sur eux d'une prière agréable à 
Dieu et pleine de foi"



son Fils « soit le premier-né d'une multitude de frères » (Rm 8, 29).

Jn 20,17 : Jésus lui dit : « Ne me retiens pas ! car je

ne suis pas encore monté vers mon Père. Pour toi,

va trouver mes frères et dis-leur que je monte vers

mon Père qui est votre Père, vers mon Dieu qui est

votre Dieu. »



Ces textes nous montrent aussi que la théologie du « Christ-Frère » est au

centre du Mystère chrétien. Toute l'Histoire du Salut, de la création jusqu'au

Royaume définitif, manifeste les étapes de cette Fraternité. C'est un grand don

qui nous est fait : il nous vient du Dieu Trinité qui, par amour, nous introduit

progressivement et gratuitement dans sa Communauté trinitaire pour en vivre

pleinement et définitivement.

Le Christ, en tant qu'il est notre Seigneur et notre Frère, est l'unique Médiateur de

cette Economie merveilleuse. C'est vraiment « par Lui, avec Lui et en Lui comme

nous l'affirmons à chaque Eucharistie, que se construit, grâce à l'Esprit Saint, cette

communion vitale voulue par le Père.

Mais encore faut-il, pour cela, que chacun de nous accueille ce Projet et y réponde personnellement et 
activement. En effet l'adelphotès exige la pratique de la philadelphia, mais, inversement, la Philadelphia ne 
pourra se réaliser parfaitement que grâce à l'adelphotès. Nous ne serons vraiment frères et sœurs du Christ 
dans l'Eglise-Fraternité que si nous exerçons la vertu d'amour fraternel. Mais nous ne pourrons aimer nos 
frères en vérité que si nous restons en lien permanent avec le Christ notre Frère, car c'est Lui qui, avec son 
Esprit, nous rend capables d'aimer jusqu'à l'extrême.



Cette fraternité qui est toujours à conquérir 
relève du mystère divin. 
La première Alliance nous montrer le temps et 
les conversions qui ont été nécessaires pour 
pouvoir y accéder.

Le Fils nous fait entrer dans la dimension de frère 
au sens fort, et de fils et filles adoptifs par le 
Père lui-même. Cette proposition est faite à 
chacun, mais c’est notre liberté voulue par Dieu 
qui nous permet de l’accepter ou non. 

chaque humain doit lui aussi faire ce chemin, 
heureusement pas toujours de manière aussi 
dramatique. 
Certains passages sont incontournables.



Est-ce que ce qui a été dit,  modifie bouscule ou conforte ce qu’est la fraternité pour 
moi ?

Léon XIV : «Je voudrais que notre premier grand désir soit une Église unie, signe 
d'unité et de communion, qui devienne le ferment d'un monde réconcilié, » a-t-il 
déclaré.18 mai 2025. Eglise = fraternité peut-elle être un chemin ? 

La fraternité est-elle un projet éthique ? 
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